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ioBBae rftt IfKanan p%Hta L  .  . 
K n à  U «  4» 1* Undl« qi7« U 
h ^«rAatt, «t qii* Je awtia «*ul*tu*al

maltOD du parricide Vandomm*.

Vol^. t  UU. d. docu.n.at, U vériUl.U

a a i à j i ü i iwiiniMi

, £  acsiVMl i  Paru, alU «'Matt plwée 
eofitne 4«nMtt4tta«fcttua U.^...|Mi« arant 
qoltlé sa plaça, «*lka. habité succe>.»ivomt-nt 
n e  ^^Ittviirtl Mu-

‘ ‘ Saà dcmviwUa n ÿ u  L... a <|^°^ àM. 
Mouquih l}Ae Wt) in i; c'e4t*à‘Ære le soir de 
la ddcoaverta du cltM. ea tortant du Moulin- 
Rouge elle aiftK'Ite loVitAe I  «ouper parun 
iadivMa m l r«T%it »coompaga«e c ïn  elle.

L'allure étrange de eee hornoie hii arait 
InneèPi dea kiadétKlM «I eète t'Mait em- 
preMée de ae ̂ arras>i«r d« lui.

d’an* haahelfe »a atf{«r.

Hier, i  dix aeuresdu inalin, M.ledocteur 
g ^ ^ a  pnUqoé l'aulopaUi du aorpa de

Le méd^a légiste cqnelu A lu mort n»r 
fulte de léebos dn orine produite* par un 
Instrument cooloodant.

y.Socqnet $. renü« on rapportà U. AaauA- 
(iUjuiied îBStnietkM. et ea BMietrat. apré* 
enavoirprieeeBoaiweee^B MliTré ia pe»>

.-winif *lnée «fe la 
pauvre (Uie aaaas«ln«>e. oeodaisait le dauil.

Lr'MMinaiioD a ea liea aa eimetiére de 
Saint-Oueii.

mOlIQUE M O U L E
IfO O m X B t OmciKLLBS

vnet dépowr Uar Uvnt tadlvjèèl. h 
nt, ioa n »  0M4araMri« de lear 4mMü\» 
l^raMâeata, 4a 4bMa«be t«i l t̂e|a•(|a' 
lnaa^ U juia IttU:
J F ^ u t iee iwinai ie U eUaee ----- -
d« 1880, eiceüté lee IwaiiM» «toeeéi daaa lea mt- 
wee aaulieiwt et ]m eéeerfUtee 4» l’armée de

S'^uelae heauMtdaUekMeéanablliMikia 
^  lâTO (y Moipria ceux ̂  ont emi dftM l'ai ' 
S» ater ««««ite appelée tü ia elaMe 4e K*

aa ^ei «al eeni 4ane l'imée
mm et apiiertaouH à b «Um 4« awUlieMioli Afi 
18% (aw^Ua peur Varmé* 4e «er 4« U cWaee 4« 
W t  oa eoflbaÉe wotontaitae pour eeMe aêate ai- 
mie pftfidulVaaaét WTB.» Lm «oh-ee l|t>aiM 4e 
la e U «e ^  Mokibeattoa 4ê t»M a'aat pm fc Mpo-

iî* !3 | îr ï»p r?
•I Miaallrwse

iégerteur 
wauat d» la laaitoB M 
PiAoiyre Riebea de

tittidro dai
...............- _________

ouu» «préa «( pour demeurer avaa Mk mil- 
a  préféra Ü * M  d'attndfe le

our de sa libération. Palmyrê  Rkhi 
l'iibord refüaé de partir avtse lal pr«K« 
[qu'aile aimait aoe autre personne <(t w  
lloap«rait-U matU/Mté i  plusWufé r t »  
i(U4Htion de le pour retourna i

qui a potieaé .
î arfiej- cagnait très peu — :J1 fr. pétr *»- 

meine— il reprachait tréfl souvent A-n mai- 
treMe 4e ne pae trbrât^r de «ua cété.

LajdikneteiA«rohait i  . '
UmiJ  ̂«t iillait parfois ea jour 
•Ua travaMla à iVMtamiaat de i'Betvféfa, bou-

io u ,s . ' '^ 3 L r i
_____________________iêl'Botfféia, bou­

levard de Pariÿ. Son amant vint 1’/ reym dre 
ié aoir, è 9 h: lA  ^  

Dimaoctie ello f  retourna avec )ui,elie '^ail 
rostée depuisla veille aanti 
quelesoTr.aoe Mme Louis 
souper, qu'eUe prit quelque 

mer uatla.àfb^res'C i

e Mme Louis Baert l'invita 
I prit quelque uourritnre. 

r uatla, à «  b^res. Carliat p ^ t  pou.
Vendre à son («aratl. mais Q ae ̂ t à a A  el

quelque* minutes.
Touti eoup, Mot# Lamblln entea<lU tia 

coup de revolver, ellè paoaa d'abord qtta des 
gRBiaasvaiaotjaU daa piarres dani I»  lan- 
teroeau, mais oa 1«1 f  t remarquar que lehrnit 
venait de la eoar.

Oa aperçat tâors CarUa  ̂qui déclara qu’il 
avait un revolver mais qui! ulait le reporter 
chez tul.

Il moQla alors dans «a ohambre oè aa trou­
vait sa oaltresse. Il fern
ladn

Cours de langues 
- Ti«aa(as r----

LpactirdulU

T Q U R ^ I N G
P R O T E S T i^ N

c o n tr e  l ’ in te r p o fla tio n  L a u r
M. François Masurel Jongir Tice-président 

de la caisse d'épargne nous adreeee la lettre 
suivante ea>«éfMMa4éllBlMi^llation de M 
Laur é la chambre des députas.

Monsieur,
Je Viras serois tti's oUigé de votiloir tien 

iusétec la note « rivante dans le plus prochain 
nuM ^ de Tuira joarsal.

Qaiaaei d’épargne^a donné a#« à quel^W‘6 
poléaa^ues qai, A elle» se poursutraient, 
pourraient comme ea 188S avoir des eonsé- 
queoctoa féciî UbâB vonr t'iastitution des eaix- 

i  d'épaiwie en ébramlant bien i  tort la t

ohiA|e^ qoe eetta conâaM étra ^

Veoillat aêréer. konslMir, raasvramea de 
a oonaidération distinguée.

9 M M ft MAsuniL-JONOiJU.

«§RÎs rw iM . 

dimsnchlttluûdir 

. plane dans les régions c officielles > et sem-

.(fSISSi ----------------
I luf méat*.

j i^ m e .  Toili bien detet coibs t 
. N o »  qui reconnais*» biefftMièes les 
plaintes qu’il adressait à tous les écbos. alors 
qu’U se croyait avoir été tenu i  l'^art, noi^ 
n'avoas même pas la consolation d'étre payéT

' ' * v f , « a “."';‘ c‘î s a c .< i o n  om-
cieUe > VoilA tout ce que aoua trouvons.

Nous voulons bien cMire que ce qu  ̂publie 
le < Journal de Aoubaix % est ir&s u (?n^ l » 
tout oa qu’il y a da plus « offlolel » i  d^aut 
d'autre c’ 
oavair d’ 
de oe Journal 

La GomiiilssioD d’orguniaation veut-elle

ntila a» ana '̂saat brièvement pour le n 
i  la portée de tous, le rapport dé M. le n 
tre 4a commerce el da l'induetrie, qui a

M. le miflfe- 
Irait
im .

«tai.
Les chiffren que je vous soumets sont . 

traits d» ca Rapport el de eriui de la Com- 
isiaiiaa de surveUlanoe de la caisse d*amor-

4 janviar de e«tt« anaée. Ils »<»M de nature à 
raaaarei les plus timorés.

NoUs que si je raisonite d'après les chiffres 
au 31 décembre 18H8 c'est que ceux du M dé- 
eembré 1W9 na sont pas eaooft ofadellement 
ooaaas.

Au 81 décembre 1888 les caisses d'épargno 
ordinaires devaient & .').%1,906 déi)osiints Ih 
somme énorme de 2,405,8è7.'î98 fr. l->c. Muis 
jAr oontre, il lul était dl̂  i  là même date,

serait mieux prés du pûrte>manteaa pour

'*S e ’ U « ' 5 « r t U  àlors fioft rerolvar 
de sajMJche et en déchargea trois ooops suc-

L t vtâaiM poussa 4es oris, des logeurs 
coururent mais tta a'o^rent eofoneer la porte 
UaCalM îpMureelB Pe<^rlran agent ib U 
polie» de sûreté, ^

Là porte ouverte, palmyre Ricbei en pro 
fila pour l'safuir en criant au secours ; «Üa

ir«t obei aa voiiin . M. CarralU, oà elle tec. ladiWrenoe fr"V i e. devant
iu a ^ d ^ M .  Vo>^, médsefn. IrepfH^nUr la partie de la fortui

compte

phr contre, il lui ëUlt dd é là même date, par 
ta caisse des dépôts «i «^^ignittions. c'f'Mt-A- 
dlre par le trésor puMii« cm rKtat Ifi somme 
' considérable eacore de 2,&»4,107,̂ 57 fr.

«nt 1 1 *®Î5? d’anMiaa. IU atfés *a ni^uia de, cher
'h  i‘  ! ï f ïïa îL T " '* ’ *” ’  ' j;-m t r n m  mais »

Noarüles Étrangères 
Ul iwiNirÜM «  liliaape

Crieks-tieka. U  Cooaiiasion faH appai
%u dévouement des anoieas ilhelu-iteks «t 
les prie d'assitter i  ia dernière répétition 
(avant le festival) qal aura lieu A l’hdtel du 
Cÿffii*, ce soir mardi, 90 eourant, & huit 
heares et demie.

TeatatlTe da atticide. ^  Uu vieillard dü 
nom deP..-.,ex-pen»ionnairedeb Petites-Sœurs 
des Pauvre% 4Mit m  ëk  W t c  au Blanc- 
Seau, a tenté i  troU reurises différentes, deux 
folÿ dlmaache et une lOis hier, de se noyer 
dwasle asatn.

Chaque fois, heureuiiement, des 
témoins des tontaUves de suicidé 
se sont portées à son socours.

Vol an camion. — La série de vols 
voitures en slatloRQemfnt continue.

Hi<Y, vers une heure de l’aprés-midi, alors 
que M. Angusto {italiens, facttmr de M. Irëaèe 
Fourré o p^ it une livraison dans un« malson 
de ia rue du Caslno,des malfaiteurs ont soui*- 
trait sur sa voiture un colis postal à l’adresse 
de M. le docient Bmnet.

TenUtire da toI et d>fcroquerie. — Les
époux Bischoff, cabaretier» chemin du Cim- 
baie, ont déposé une plainte contre un ûear 
J. P.. .qui s'étant présenté pour obtenir un pot
. . 1...------- --------- j.yjj autre individu r

__ abaretière allaité sa cav^
s le comptoir, heureusement

PU .
L i ^ E  

V è t a  d u  X te n ie r
v ! K  M a n i >b ' À t t b a c t i o n

D a A « r - A t « v < ^  lilse l'AssocUtion 
dM jouraiJtaterT^fAuoilM de LUle à

d’an s u fM » « M h *  Be ts'enTiUe, le

CeTO loneTilen connne, que U gniTnre 
a m  «pisoSe de 1»

Dans an vttTSRe, & rdxtrémitéd'uné iHé 
•eieaeiiede m é m  bou-
dain. Noe soldai sorteiU firécipitami&eat 

MitTS ffop  aiTeù. l/eflet Mra

X * i " j r « » e o „  p,oehaioe„ent 
npotè. __________

A  l’Hôpital aülUaiM. — Moa laoteurs 
n’oot pas «ocore «u le Uione d'ouUier le dé- 
plorablu %ccldenl dont a été vicUcne. pendant 
Mh dih îéres grèves, nn soldat appsrtft&aat i  
reaeadron de «uirasslers, qu’on avail dêtaehé 
de Cambrai à Croix.

ËavisUaatuneaiatttre, Ujauift aiiUUire 
qai âi^UÎaü pour k  pr«mière fois à pardi 
speetacîe,.commit rimprudence de loucher à 

métier en raarohe. Il «ot one partie de la

Oontraveatlons. ~  Des contraventions 
pour tapage injurieux et rassemblement oot 
été dreRsfes contre Pierre B... et Henri N...,

Îlafonneur» ; j. B, H... ruo de Renaix, pour 
apuge et ivresse.

W i % . T X  H ^ Ï Ï A ^ m
Oonaail Muaioipal. ->• L# conseil munici­

pal s'est réuni iiier après-midi ea session ur- 
diaaire de mal. La séance auaoncée pour trois 
heures n’a été ouverte que deux heures plus
Urd.

s l l i ï  1 représenter la partis de la fortune person-
.... wnipi, Camer avaft ou le temps n<n!e des Caisses d’éuarràe laissée en compte 

de se Ürer les trois autres balles dan» le ven- comme à la Caisse des «pAl*.
f^olvereiSeée '. Ujrappart 4a laaaaiaMvada surveillance 

ÜW8 cinq fcallès iraffs 1a téte et un autre dans de cette caisse, composée de sénateurs, dt'pu- 
lebtasdroit. ; tés et eooselUers d'ftat, du gouverneur da !a

L agent_ de ràreU s empan de i anm • et ’ Baaq«« 4e Franee, « ’un piîJdent de chambre
rie^Un- âU  Cout dea comptes efdu direèéau# des ................. ____

mouvement génértd d9S fonds au ministère j J.-I). Hipot, Himon Lorfevi
_______  _  ....... _■*_ 11.": ■■

apria commençait ranquétê.
I> k o W  d< i»obmutlon ‘ / f ? " *  «  *4le Ml deMendu 1 Roubiu

i hier à »  k. Ij»  Jn soir.
h w w M iM M in in  r td .M a n iM -{ M. d« UsMott • isterroj* Ortier et W lg ^ v ,,  a* . « , « « 1  u «

............ ..
de savAi* sa mkiTresse encore vifurite.

Lille, le malheureux dû  subir uoe amputa-
* an.

Dm  complicationa soat malheureusement 
survanuas «t le bleaaé n'a pas survécu â l' p̂é- 
ratioD-

n eet mort hior A deux heures do l’aprés-

aaralt pu être nmrtel,

trouvant cliag
Flandre.

beau-frère
evolvsr qu'il ne croyait 
-à-couD fine Làlîe partit 
: kiM H demi, Jeanne

Ol. A., mv UVU*«U» uim
s’amusaiti manierun revoivsi 
pas chargé, quand tout-i-eoui 
«t oR« }aTte àUe de dnt kiM 1 
üouiogBe.eBtrant aa même instant pour cher­
cher aa o ^ t  dans la «hambre fut au 
sein gauche.

Ün docteurfot aussitôt requis poar donner 
de» aoins A la Massée qal, é^e4-on, en sehi 
quitte pour queéqae temps da r«poa.

Accident mortel. — Un accidant doat Ua 
eonséquenees furent mortelles s’est proddt 
dimanche eoir, vers six heaivs et dètM, 
préa du ponl du chemin de fer. t  Fives. -tm

Sut la marchepied dv cor Q, sa tmait B.
Victo^G^, w^ptabie^^ l'Usine de Fiysa ; 1<

6a sait qae la coarbe décrite ea cet endroit 
par la Ugne du tramway «sCIMs brusqua tt 
que la vitesse des Mrs y est forcémeot très

Victor Gros â perdu l’équilibre et aété 
projeté avec uhe très gtaftde fiiree sur U 
chaussée.

Il toinbH si malheureusement qu’U se frao-

. était marié et 
péra de deux enfaats.

Acte de courage. — Dimanche matin, BI.
La.éunM6Uil prS.idé« p«r M. Lorid»^ HlSulnrcMltaîT.'ik l'itmATerriteride, 

N(Kl.m, “ UN. qui l"i|r Mlle >mporttnle d „  üereicM d« batmllon iM»Uin,k

ï ü W d  - r î T s ; ï ; ^ - T i -  i V -i  u  c m  d «  ei 4u dlrM*«i» de. | Çiern Sprie^U.»oaTill., C, Lopm», „a „ r ,é  ion conducUor.
---- W fcrre. Hipot-Douti»! M. Htcqnin .  f«lt prêoT» en cetl» circom-

_____ ___  __), kmile JaDani,Hiett- i d'BM grande présence d'esorit at de
bubois, .\l^ lltu«teouclt, pierre Ü^Hulfeln, bisàHcoap dec^

isnvier

remeUwtt Uar liTrst é U ■■tria oa ! maîtresse
_______ pour

siaorUss.te.0U7.MO

i I f  and ~  Oa e dtacaté au RMohatas ! ♦ « ‘« ‘••e enaéàa. U 4unU dia'fî îcs ̂ Ulsirs Æü ! ̂ «"Klàÿre Riche*, qui est désormuis hors de

.  ^ o n c e  n„ I
- le projet du gou- livrai Mividuat. Mstiavit«« à m ftim U '

lf wit d#J4 tm pnurtï rw . atest Im  * h gendsrmorie <lo loar «Jotnicllo ow

Lh  WoU bailas Oak é4é «xtruit» 4e la tète i '’id. i  Ifl Oi» <».no7
............................................ ' Oblit^tiew 4a t i^ r  n  obHgat.

c>>nvertieaderoinp. Moraan 
Ubiie. à iootf torm» D̂ .-TOÎTobl.

id. ehem. de%1»,H)8 tK. 
Foud» en compta couvert au Trè>

1.247.C

liaapt A Carlier, i danger

sïiftértW'*aNi‘!muTrt‘ ‘wfrt«ulü»Jla|»'é';‘'>«̂ ^̂^̂ ftwcicuU ds »ul.;l 
lmr*eamrt *rheW.‘n.ém*, * ‘ rr4 j^b ;»yn.y Ja ü jV  

eaii»Tiii#(irnêa»rtiVdtxh«ïrM
.> «tep t»ep .rtew .n tg .O ii.°
ftivemeot un̂  ré<laHlon iméi^Curt i Xous Iw hommes st

Ugae 4e eoBoantratioa républicaine. —
Los Bieinbres dt) la ligue sont invitée A ns-

gitee A uu perfeettén- > aax SMifrall^'
utile). ‘ t résideiMs jusqu'i ____________ ______

la loi a c to e ^ ^  i ,4 mitUdir t̂'. — Mulstictte duu i'inlaa-
S E H S S î

un ; rïffl- ' monii soir ‘J[) iiwi * Sait hotlfts et demi
ladi-1 local ordltitiW {.Auberge da pays.

Of'lre du jour

A4 OjO 

îuU! du Midi) dî

Or, sironveujb. . 
roprèsentent en vnlcBrs s

méaiélafcwUrtcpwo 

iJÜSWb Otîüoa

E a S b u T i e n u t . * 3 «

«  sowaiiindt ôni do le 
impàsesawt 4e M. Wat

riai^cemenl 4* M. Tcrciî , -ttn-'tfrnnTsasnrnn

■isSîOTb.'eiiüfi-Jiitîa
raeulté A» rt ü  pArmàrie. -  H.

H. LpUr. p rofe^r de ph«rmaei« A U Faculté

4 jaia « U préfaelure 4b....-, _____ ___
et ehsasa^. roate natioaaU q- 4S, de UÜ* A BÔu-
hÉas III W BasfcMSWiaa U timaiili pavés aor 
m  méte 4s topswc, sa^  U boTM to.lM lu

M m m .

«des syndrcaU^U bnisseVMlH^
M'uB ealpêpdé ta hnutirte fNnadse aura

âAaiiitHh bo nojngifs

3* Oueslions df#ersan'
Tous tes m em l^ »6at instamment priés 

d'assistar A cette léanca.

J X ^ ÿ g £ S n m  Ü.1Si*K££
jW ikiM rtI»! lia y  » e  k t a p . .V l . .u .

Orau. -  Se, Négresse, montée par M. 0. WaltiDoe 
le. OélMtiB. noittéj»r^. « .  WUIasn. -

" S S 'é T r t S a

1er Phi. Pa4dr

S é J ! t 'k «

ént suivi à peu prés caUea ^  la rente, il. 
dont la uoatoat repréaaote on* somme r«ia-
tivemeot minime et urgügaable daaa la aiv>

à6.(fld.Q») franca da rente 8 0(0 perpétuel 
au ooura aatael daW.W, 
valent 

n « n'élit coûté A la Caisse 
des' Dipdts et Coast^na- 
Uaoa DUS.

i/QÙ uae plns-vahie de Ud 047.948 
tô^ .49D fr. de Rente 

& Oflf amcŸlîliaables ati 
actuel de 98 francs.

n’ont coAté A la 
Oüaaaéei Uépéti at Con­
signations que 

D’où une plus-value de

1.417.6

" lê ô iB e H T

^ s 3 p ? s : m r

dedniUiards.

, Ainsi, U plut-valu* du portaféullle des va­
leurs achetas par U ÛaiMe dea OèpàU et 
Çonslf aatioaa, en oa qui eosoerne MtUement 
l« 3 perpétuel et k  âùKi aalortiaaabU eet 
de plu» ds «rou cM i «tua m iilim » 1 Bt si 
Ton y ajottte una plus-valaa «arrsBMndttfité 
enr |m M^rve v«l«urs (a o i« i le 4 M  qtü, A 
faose de la conversion du 6 OrO présenté aae 
M re  moins-valus), si l'ea y i ^ l a  eoeore U 
fond iê  #ée^ve provenant de MAéftoea déjé 
f è i ^ ^  qui, ati H  déeemlm iHm, dev£ 
é «avar A e a v ^  43 aiilboas l Â  om voit qus 
k^ua>valM duportefeidUe aoa t̂ oara actaeU 
estoartainemeatdeplus deiroû crnt $oiwtfUt 
wiUlkmt.

Â nai». eomme coatre-pérUa 4es 3.584 aül- 
Boai Att aUe 4evait ao U  déMOtee Ifitt, aax 

•rdiaalrtt, la Ctfaaa ësa
QMpoiaédait et pofsédei

....................cearéaaataat aax ootus
fdaa da t . m  i&ilUeaa, soit bia* préa

outre 4foe potir euarott 4e

, ____ U ratie  4a l'M$t réMltant 4e rar-
t t e  «aria k  W  4« STwra JB07 et 4s l'at  ̂
tUe 10 ria 44erat 4a 16 ao«< 4 W }

^  La torimme "  '

T a P c

reU b S S r
^  * «•  nelM Vhm^

I^eruste-OaloU, l^febvre-Delcroix, Droalera' 
prouvosl, J.-B. Dubus, Loois Delcroix, Fer­
dinand Béghin, Louis Delneste.

AbsenU: MM. Delinarre-Dspont et Henri 
Poliet, adjoiQU; Dubrulle-D.llies, JeanCastal 
J.-B. Debouvry et Ad. Duiplaaque.

ei. le Maire demande de nommer un aeorè* 
taire pour la session de mai, M. P. t>halltllQ 
est élu A cette fonction é l'unanintité.

(la dernier donne lecture du procés-verbal 
de la séance du février ii».».

Incident
M. Dhalluin interrompt la leeturo <iii pro-

querqilft lo 4 par liu tendnnt & <

de la commune.
M. Jnlleti LagacHe d’appuyer at^rès de i’ad-
inistrution du chemin dn Nora la créatiofa 

d'une gare A Wattrelos ne figure pas dans le 
prooés verbnl, U est très étonné da oAt oabH 
«t désira aavolr ai la demande aété adret̂ sée i  
M- Julien Lagache.

M. le Maire. ~  Oui, M. Dhalluin, votre de­
mande a été adressée A M. Julien Laf t̂ebe, 
mais je n'ai pas encore reeo de réponse.

M.bhaUufn. -  Puisque cé dernier 1 
promis aon oonooura noaa devons je crois 
être tenu au eourant de see démarches.

M. ie Maire. KUas n’ont peat être pas 
abouU.

M. Vanhoatte. — Je déairerais savoir al oo 
a stipulé daas la demande faite que la popa 
latioa 4a Wattsalea amit 4éslUee d>vW 
une gare frontière. Il est en eRM ridictilc que 
dss marchandises venant de Belgique et des- 
Uué«« 4 M (N ooauuuae ealeet etiÿésa 4s 
continttcr lour roule jus<iu’à Houbaix pour 
être soumises A Uvérihoauon da la 4oaana 
et nous. revenir ensuite 1

‘‘ u ’ uun. -> C’est aussi mon appréciatioa et 
il sat urgent que nous eoyoas ua peu mieux 
favorisé* aoua ce raapQri.

M. Dhalluin. ~  tje bruit a coura qae la 
compagnie du Nord 4eatandtiit ua déki de 
troia ans pour faire le tracé de la nouveUa 
ligae. U»H iofiuenees ont été mÎM

riett eatreprea- 
répoaae de M. Jaiiaa Lagaoha. 
e du qus M. Lagaebe i^ a  aawré

drs avant la .
M.UMaire _____

que dana soa proehain
M

- jya«B A Paria U 
démarelM prés 4e la Coapagaie

_  Uh4ilttia.-> Pour lermiMr oette 4iacas- 
■ion, je pris ie conseU 4e damander àM. Jm- 

'  ' général, 4e fournir
s qa'il I

Geûa proposition wt adopiéa i  l'aaaniaaM. 
M. DhaUaLa eonttaaa la laelwa da

^ ^ é a  verbal qai «st adopté aaas observa-

La aéanoa eMtiaua pskc l'aumaa 4*a aoa- 
Uaaa4afa«aéa,la*JM4#sU 4e rhaspine 4a 
bureau de himtêémmo* et 4e la oammaae
poarlttQ.

Lalweiwea 4aa ofcatiéew Bow obttga â ra- 
aattr^A 4 ^ ^  sait» de U séaaaaT 

« a r e t  tm K a M S .  -  En l'eUenee dee,

f e i 5 » 1 S S S

Nous tenonsi^ ' lT i^ s s a r  atx féliciUUo»

LC KORD
UNEGRmXFFtlRE « WILUas

Castelain, âgée de s 
Willems, hameau du r̂a

hMtieaa vobin 
cordonnier 

paire 4é chaas-•Ue devait y raprandre 
»ures. Arrivée A iôO mètres «uvtruif u« m  
destitiation, elle flt rencontre d'un individu 
qnl la pria de toaloir bien luf Indiouer la 
note pour un ealMiK qd'll lui désigna.

La Miu du réeit iara eompreiîdre o4 la 
cr^iael voulait en venir.

n fil alors rebrousser chemin A la fllIeUe çt 
la eon^Ull pnr des sentiers détoomés, der­
rière aa jardin, situé dans one pratHe qui sa 
tMove surle tarritaira dMflB|| et c W  M 
que eet ignoble personnsÉe. de 49 ans, 
pére de fu i^ e  avec six JSÜmf et originaire 
deNééhin (Belgique), fit subir à la pai/vra 
pettté lee demiérs ontraws.

Cet aete eobi, Léanii Castelain s’sn retour- 
oa cIms elle, saaa avaIr toptefoia ooblié 4a 
passer par chê  Ucordonnierdoot i^us avon» 
parfé et chez lequel elle dévail ftiire lide oom-

' AitMeA lamatson patefaefle, ranftint es 
mit A pleurer et raconta A sa mére les détaila 
d» to eeêne qui «'était passM.

viol.

gare de M
lenis qui s’étaient mises A sa poursuitt..

victime qui n'hésita paa 
ala las aoouaatioas dbat

L’individa lnarlpii*^> <tui êvait pris la fuite 
fut arrété oa» henre aprH, t  proximité de la 

ire de M lieM  par 4ia parHMMs 4e WU-
ms oui s’étaient mil 
Confronté avec sa ^

A la rsûoaoattr 
l'objM. 

compagaé iWaat.
n a été rafale aoeeitdt entre Us maias ds la 

astidaraierts. Le mêroa ia4ividu eet sorti 4e 
prison, U v a 6 mois, s« U UvaM été saferaé 
~ >ar un fait du même genre.

TeaeBlflwve. »  /ncrn<fie. — Pn mouUn 
appartenant au Àeor Ber^M a éti hier eedr 
v ^  otue heures la proie das flamtaei.

1 ijen dê  temps, le monlio n'élait qa’UD

le moulin 96 hectolitres de 
Irç avait fiilt la semaine der> 
incé air réparatlbns.
\  Iv s la éa i 5,000 francs , 

afsoraace.

.....—  r— -----„  «1^ eb éut d’ariMta-
tUa pisar avoir V«é U porte^OsMle dhia .m-^r 
o«/éU4ia<Maiaié. es matia 4aa« l’eslanlsst 4« 
Il BeoaissaaM ds U ViUe 4» I


